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DEVENIR COUTURIÈRE : L’ÉMANCIPATION 
D’UNE MODISTE

Tout Paris était à Deauville cet été-là, 

mais les Parisiennes endimanchées n’avaient 

pas su adapter leur allure aux embruns iodés 

qui valsaient sur les « Planches ». La révolution 

du bain de mer commençait à peine mais 

Coco s’étonnait que les femmes ne sussent 

pas s’affranchir des impératifs et des codes 

de la mode citadine pour adopter un vestiaire 

plus approprié et moins contraint. La modiste 

décida donc de ne pas s’en tenir aux chapeaux 

et proposa dans la vitrine de « Chanel Modes » 

quelques vêtements imaginés par ses soins 

pour les femmes de Deauville. Le bail de la 

rue Gontran-Biron stipulait qu’elle ne pouvait 

vendre que des robes en maille. Qu’à cela 

ne tienne, cette contrainte était parfaitement 

adaptée à l’ambition de Coco, c’est-à-dire 

proposer une mode épurée, minimaliste avant 

l’heure, proposant des matières confortables 

et adaptées à l’environnement deauvillais. 

Première ambassadrice de sa mode, Coco 

se promenait fièrement sur les planches dans 

ses casaques de jockey et ses vareuses de 

maille, affublées d’un panama aplati de son 

invention. Ce fût là l’une des clés de son 

succès  : incarner le changement qu’elle 

proposait, détonner parmi les femmes aux 

allures de meringue en goguette, enchanter 

par sa simplicité. La boutique de la rue 

Gontran-Biron devint rapidement trop petite 

pour accueillir les clientes qui se pressaient. 

On installa des tables et des chaises sur le 

trottoir pour recevoir ces dames de la Haute qui 

voulait s’habiller comme Coco. Le succès de 

Chanel Modes à Deauville illustre le tournant 

qu’a constitué la période Deauville dans la 

vie de Coco Chanel : de modiste, elle devint 

créatrice ; de demi-mondaine dont la position 

sociale n’est que peu enviable, elle devint une 

femme libre tant dans sa vie personnelle que 

dans sa vie professionnelle. Coco s’affranchit 

financièrement et remboursa rapidement 

les sommes prêtées par Capel et Balsan. 

Boy Capel, en apprenant que Coco avait fait 

virer sur son compte l’ensemble des sommes 

qu’elle lui devait et de larges intérêts, lui dira 

non sans une pointe d’amertume : « Je croyais 

t’avoir donné un jouet, je t’ai donné la liberté. »

Coco eut conscience dès Deauville qu’il 

lui revenait de faire de sa position inconfortable, 

un objet de désir aux yeux des aristocrates 

et des bien-pensantes. L’histoire d’amour 

qu’elle vécut avec Capel à cette période fut 

l’occasion d’affirmer sa féminité à côté des 

hommes, c’est-à-dire une féminité différente, 

hors du giron masculin. L’anecdote racontée 

par Coco elle-même – ou plus exactement 

par la voix que lui prête Paul Morand3 - révèle 

l’importance qu’accordait la couturière à sa 

propre allure quand elle se présentait au 

bras d’un homme, et combien, elle tenait 

à ce que cette allure dénotât. Son allure 

n’était plus clandestine, effacée ou discrète, 

comme l’auraient voulu les convenances, 

mais divergente : Coco montrait une autre 

voie. « (…) un jour j’exigeai, par caprice, que 

Boy Capel se décommandât d’un grand gala 

au casino de Deauville et qu’il y vînt dîner 

seul, avec moi. Nous fûmes l’objet de tous les 

regards : mon entrée timide, ma gaucherie qui 

contrastait avec une merveilleuse et simple 

robe blanche attirèrent l’attention. Les beautés 

de l’époque s’inquiétèrent, avec ce flair qu’ont 

les femmes pour toute menace inconnue ; elles 

oubliaient leurs lords et leurs maharajahs ; la 

place de Boy à table, resta vide (…) L’une de 

ces célébrités élégantes, en me rappelant bien 

des années après, ce dîner, que j’avais oublié, 

ajouta : « Vous m’avez donné ce soir-là un des 

plus grands chocs de ma vie. » « Comme je 

comprends que Boy nous ait abandonnées 

pour elle ! dit, à ce dîner une Anglaise dont 

l’objectivité ne fit que jeter l’huile sur le feu.

Mon succès date de ce soir-là ; (…) “.

• LEÇON DE STYLE •

54



• LEÇON DE STYLE •

L A  M A R I N I È R E

R
E

S
O

R
T

 2
0

2
1

A
U

T
O

M
N

E
 H

IV
E

R
 2

0
1

6

G A B R I E L L E
À  D E A U V I L L E

C O U R S E S 
H I P P I Q U E S

55



BRODERIES  ET  MOT IFS

• LEÇON DE STYLE •

Il y a quelque chose d’immédiatement désuet dans le point de croix, sa régularité quasi-

mathématique, ses motifs souvent animaux ou végétaux auxquels on s’est parfois essayé, 

enfant, en regardant faire nos grands-mères… Désuet, mais pas nécessairement ringard, 

et surtout pas sacrifié au profit de techniques et modèles en apparence plus modernes. 

C’est là le manifeste d’Artesane, inscrit au cœur de cette série de broderies : initiées par 

l’imaginaire collectif entourant cette technique traditionnelle, inspirées de tapisseries aux 

horizons variés – des charmes normands aux tapis orientaux, en passant par une myriade 

d’artisanats locaux méconnus –, et réactualisées au travers de motifs floraux graphiques, 

dans une économie de couleurs délivrant toute sa modernité.

Motifs de broderie : Fanny Faria - Photographies : Marie-Gabrielle Berland

Bouquet Normand
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• LEÇON DE STYLE •

Retrouvez tous les modèles de point de 

croix ainsi que la grille en téléchargement 

dans vos documents de cours. Ces deux 

documents imprimés vous permettront de 

travailler plus facilement pour réaliser vos 

compositions de broderie et positionner les 

motifs sur votre vêtement.

Imprimez et choisissez les dessins que vous 

souhaitez utiliser dans votre composition. 

Coupez au plus près du bord les motifs choisis. 

Positionnez-les et collez-les sur la grille 

vide en prenant soin d’aligner les carrés des 

dessins et ceux de la grille. 

COMMENT RÉALISER DES MOTIFS 
AU POINT DE CROIX ?

Bouquet Normand

MATÉRIEL

• De la toile aïda 5.5 pts/cm (il s’agit d’une 

toile de coton dont les trous très visibles 

permettent de broder des croix parfaitement 

régulières)

• Une aiguille à broder

• Du fil à broder (tous les motifs ont été brodés 

avec deux fils de mouliné DMC)

• Un tambour à broder (facultatif)

Voici quelques exemples de compositions 

pour vous inspirer. 

À l’aide d’un crayon, réalisez un quadrillage 

de 10 carreaux sur 10 carreaux, à la fois sur 

votre composition et sur votre toile aïda. Il vous 

permettra de vous repérer plus facilement 

au moment de broder vos motifs au point 

de croix. 

Déterminez l’emplacement du motif sur votre 

pièce à broder et bâtissez à la main votre toile 

aïda sur le tissu pour la maintenir en place.
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• LEÇON DE MODÉLISME •

RACCOURCIR LA LIGNE D’ÉPAULE

• Effectuez les deux premières étapes de 

la section « rallonger une ligne d’épaule ».

• Découpez sur cette ligne puis faites chevaucher 

les deux morceaux d’autant de centimètres 

que vous souhaitez ôter de longueur à votre 

ligne d’épaule. Veillez à bien conserver jointifs 

les deux points situés sur  l’entournure.

• Tracez la nouvelle ligne d’épaule  à la 

règle. Si nécessaire, redessinez la courbe 

d’entournure pour adoucir le léger angle 

créé lors du chevauchement.

• Effectuez la même opération sur le dos. 

Veillez à effectuer le même chevauchement 

sinon votre  ligne d’épaule devant et votre ligne 

d’épaule dos n’auront pas la même longueur.

RALLONGER LE BRACELET DE MANCHE

• Ajoutez quelques centimètres dans la 

longueur sur votre bracelet de manche. 

Normalement 1 ou 2 suffiront à redonner un 

peu d’aisance à cet endroit là. 

• Au moment de l’assemblage avec la 

manche, pas d’inquiétude. Votre manche sera 

simplement moins froncée pour s’adapter 

à votre nouveau bracelet. Comme il s’agit 

seulement de 1 ou 2 centimètres, l’effet visuel 

ne sera pas radicalement différent.

X cm
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AUGMENTER LA HAUTEUR DE FOURCHE
 (SEULEMENT SUR LE DOS OU LE DEVANT)

• Tracez une ligne perpendiculaire au droit fil 

au milieu de la hauteur de fourche. Découpez 

le long de cette ligne en partant de la fourche 

et sans aller tout à fait jusqu’au bout.

• Déterminez le nombre de centimètres à 

ajouter puis écartez les deux morceaux du 

nombre de centimètres voulus.

• Fixez le tout au ruban adhésif. Enfin, redessinez 

soigneusement et progressivement la ligne 

de la fourche.

RÉDUIRE  LA HAUTEUR DE FOURCHE
 (SEULEMENT SUR LE DOS OU LE DEVANT)
• Tracez une ligne perpendiculaire au droit 
fil juste en dessous de la pince. Découpez le 
long de cette ligne en partant de la fourche 
et sans aller tout à fait jusqu’au bout.

Les ajustements du pantalon

• LEÇON DE MODÉLISME •

AUGMENTER LA HAUTEUR DE FOURCHE
 (SUR LE DOS ET LE DEVANT)

• Découpez votre pièce de patron sur la ligne 

de hanche.

• Placez un morceau de papier sous les deux 

morceaux obtenus. Déterminez le nombre de 

cm à ajouter puis écartez les deux morceaux 

du nombre de centimètres voulu (faites 

attention à bien les garder parallèles).

• Fixez l’ensemble à l’aide de ruban adhésif 

puis redessinez progressivement la courbure 

de la fourche et celle du côté.

RÉDUIRE LA HAUTEUR DE FOURCHE
 (SUR LE DOS ET LE DEVANT)

• Découpez votre pièce de patron sur la ligne 

de hanche.

• Déterminez le nombre de cm à ajouter puis 

superposez les deux morceaux du nombre 

de centimètres voulus (faites attention à bien 

les garder parallèles).

• Fixez l’ensemble à l’aide de ruban adhésif 

puis redessinez progressivement la courbure 

de la fourche et celle du côté.



PRÉCIS  DE  COUTURE
Les faux plis dans le biais

• LEÇON DE COUTURE •

N’en déplaise à toutes les leçons de morale assénées durant votre jeunesse, il faut parfois 

savoir tricher. Parce que l’incompatibilité fondamentale entre les plis plats et les courbes 

de votre vêtement (encolures, emmanchures, poitrine…) ne coïncide pas toujours avec vos 

envies stylistiques, nous vous offrons le moyen de contourner ces ennuyeuses contraintes 

techniques : nous allons vous montrer comment obtenir de jolis plis factices élégamment 

arrondis grâce à l’usage du biais. C’est faux, mais c’est beau !

Retrouvez le pas-à-pas pour coudre vos faux plis dans le biais dans le cours vidéo de votre 

Cahier (rendez-vous en page 3 pour l’obtenir).

Texte et photographies : Marie-Gabrielle Berland
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PRÉPARER LE PATRON ET LE BIAIS

• Déterminez l’endroit où vous souhaitez 

poser votre biais et réalisez un petit schéma 

d’intention. Voici quelques exemples pour 

vous inspirer.

• Déterminez la largeur X finale de vos plis 

sur votre vêtement.

• Après avoir recopié votre patron, dessinez 

les marges de couture. Elles se se situent à 

1 cm du bord du papier. 

• En suivant votre schéma, tracez les courbes 

sur votre patron à l’aide de votre règle japonaise 

et de votre pistolet. Il est parfois plus simple 

de les dessiner une première fois à main levée, 

puis de les redessiner proprement avec les 

outils de modélisme.

• Tracez les repères vous permettant de ne 

pas vous tromper par la suite : repassez en 

couleur les lignes de couture et notez d’une 

• LEÇON DE COUTURE •

flèche le sens de regard du biais.

• Coupez des bandes dans le biais de tissu. 

Leur largeur doit être égale à : (X x 2) + 1 cm. 

Leur longueur doit être égale à celle mesurée 

sur le patron + 8 cm.

• Pliez vos bande de biais en deux dans le 

sens de la longueur. Marquez le pli au fer 

et surjetez le long côté avec un bord franc.

• Repassez vos bandes avec de la vapeur 

tout en détendant le tissu pour leur donner 

la forme arrondie qu’elles auront au final. 

• Tracez sur vos bandes une ligne à 0,5 cm du 

bord surjeté. Il s’agit de la ligne sur laquelle 

vous allez piquer vos bandes.

• À l’aide d’un stylo effaçable, reportez sur 

votre tissu les lignes de couture situées sur 

votre patron (ce sont celles que vous avez 

mises en couleur).
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• EN ESCAPADE •

Cela permet aux personnes qui n’ont pas 

de machine de pouvoir coudre leur masque 

même si elles n’ont aucune connaissance 

préalable en couture.  Toute l’entreprise s’est 

investie dans ce projet et une solidarité forte 

est apparue. Notre graphiste indépendante a 

conçu l’étiquette gratuitement et nous a offert 

son travail pour que nous puissions vraiment 

proposer le kit à un tarif avantageux pour 

nos clientes. Nous avons cassé nos marges : 

nous voulions vraiment participer à l’effort de 

guerre et proposer un produit utile au plus 

grand nombre.

A-S : Selon toi, est-ce que le confinement a 

réveillé la créativité des gens ? Est-ce que 

cela perdurera dans les années à venir?

A.R : Oui, le confinement a réveillé la 

créativité. Quand on a vu ces premières 

merceries en ligne qui avaient vraiment 

une grosse demande de produits et qui 

commençaient à nous passer des commandes 

très importantes en début de confinement, 

nous n’étions pas encore dans l’effet masque. 

Les premières semaines, nous avons tous 

pris le temps de nous lancer dans des 

projets créatifs, en couture ou dans d’autres 

domaines. Ensuite seulement est arrivé l’effet 

masque. Il faut savoir que « crise », je crois 

que c’est en chinois, c’est un mélange du mot 

« danger » et du mot « opportunité » et c’est 

exactement cela une crise. Bien sûr que la 

crise du coronavirus représente un véritable 

danger, mais nous allons rebondir et trouver 

dans cette crise de nouvelles opportunités. 

Il ne faut pas être dans la culpabilité en 

pensant que nous nous faisons de l’argent 

alors que des gens sont en train de mourir 

de cette saleté de virus. Il faut être dans une 

dynamique où nous tentons de progresser 

tout en trouvant des solutions pour protéger 

les gens. Toute la différence est là finalement.

A-S : Que peut-on souhaiter à Bohin et que 

peut-on te souhaiter pour cette période 

2020-2021 ?

A.R : Je ne vais pas être très polie, on va 

commencer par moi. On peut me souhaiter moins 

d’insomnies, plus de sérénité, l’aboutissement 

de tous les projets que nous avons lancés. 

J’espère aussi arrêter de culpabiliser par 

rapport à mes enfants et retrouver un peu 

de temps pour mes amis et mon mari.

Pour l’entreprise, je souhaite que nous 

atteignons nos objectifs. J’aimerais que l’export 

représente 50% de notre chiffre d’affaires, que 

nous continuions de développer la production 

française et de créer un attachement à la 

marque Bohin de la part de la nouvelle 

génération. Quand on achète Bohin, on achète 

la qualité, l’authenticité, l’histoire, des emplois 

français, du dynamisme, de l’ambition et aussi 

un peu d’impertinence. Ce sont nos valeurs 

depuis toujours, mais il est important que 

nous les véhiculions aux yeux de l’extérieur.  

Nous avons vécu beaucoup de coups durs 

depuis le rachat et je ne vais pas m’étendre 

dessus. Nous sommes encore dedans pour 

certains : c’est pour cela que je souhaite que 

la vie de Bohin soit simplement plus douce 

et que nous continuions de nous développer 

et de garder le cap sur nos objectifs. Nous 

sommes en train d’y parvenir, il ne faut pas 

baisser les bras !

A-S : On peut conclure avec une note 

d’humour que  Bohin c’est bien !

A.R : Je dirais même plus : Bohin, c’est 

franchement bien !
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